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La construction européenne de l’espace « Pacifique »
1 LE séminaire a repris cette année l’histoire cartographique du Pacifique, ouverte en
2007, dans la vision occidentale, depuis l’Antiquité jusqu’à la fin du XIXe siècle. D’abord
les théories du « continent austral » avant même le premier voyage dans le Pacifique, la
question de la Nouvelle-Guinée comme île ou excroissance d’un continent à découvrir,
le passage du « Grand Océan » à l’« Océanique » devenu l’« Océanie »,  la question de
l’inclusion ou non de l’Australie. Ensuite, au cours du XIXe siècle, l’alternative entre le
modèle « Australasia/Polynesia » (qui subsistera jusqu’à la fin du siècle dans les atlas
anglo-saxons, où la « Polynésie » couvre tout le Pacifique, en suivant la proposition de
C. de Brosses du milieu du XVIIIe siècle) et le modèle « Malaisie/Mélanésie/Micronésie/
Polynésie » proposé par d’Urville en 1832,  qui  devient immédiatement dominant en
France,  mais  seulement  à  la  fin  du  siècle  pour  l’ensemble  des  géographiques
occidentales.
2 On s’est attaché à montrer que le modèle « racial » du XIXe siècle a été préparé par une
obsession à trouver un schème dualiste de classification des peuples,  fondé sur des
critères physiques et de « tempérament », dont les prémisses sont visibles à la fin du
XVIe et  qui  s’établit  au  XVII e siècle.  D’autre  part,  on  a  conduit  l’étude  détaillée  de
l’origine  des  différentes  appellations  pour  l’aire  Pacifique,  dans  son  ensemble
(« Pacifique », « Mer du sud », « Océanie ») et pour les diverses divisions qu’on a voulu y
trouver, sur des critères géographiques, de « coutume », puis de « race ». On a étudié
également  l’apport  moderne  des  connaissances  archéologiques  et  linguistiques  qui
permettent de reprendre sur une autre base la question de l’unité et de la diversité du
peuplement ancien du Pacifique, d’une part, et des sociétés-cultures contemporaines,
d’autre part. Nous avons convié, sur ces questions, les spécialistes des divers domaines
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(y  compris  la  génétique) :  le  colloque  s’est  tenu  à  l’Université  du  Pacifique  Sud  en
décembre 2008. Les actes sont en cours d’élaboration.
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